
Notes concernant Akavir 
 
 
 

Akavir signifie "terre des dragons", Tamriel voulant dire "cœur étoilé" et Atmora "bois des anciens". Seuls 
les Rougegardes connaissent le sens du nom de leur continent, Yokuda. 

 
Akavir est le royaume des monstres. Ni Hommes ni Mers n'y vivent, bien que les premiers y aient vécu 

autrefois. Mais ils ont été éradiqués, il y a bien longtemps, par les hommes-serpents de Tsaesci. S'ils 
n'avaient pas tous été dévorés, ils auraient sans doute fini par émigrer en direction de Tamriel. Les 
Nordiques ont quitté Atmora pour venir s'installer en Tamriel. Avant eux, les Elfes avaient abandonné 
Aldméris, également pour rejoindre Tamriel. Quant aux Rougegardes, ils ont détruit Yokuda afin de pouvoir 
accomplir le voyage. Tout le monde sait que Tamriel est le cœur de la création, le lieu où la dernière guerre 
aura lieu, mais aussi celui où les dieux ont mis un terme à l'existence de Lorkhan et placé la Tour 
Adamantine où sont enfermés leurs secrets. Qui peut savoir ce que les Akavirois pensent de Tamriel ? Posez-
vous la question suivante : pourquoi ont-ils essayé de nous envahir à trois reprises au moins ? 

 
Akavir comprend quatre nations principales : Kamal, Tsaesci, Tang Mo et Ka Po'Tun. Quand ces peuples 

ne cherchent pas à envahir Tamriel, ils passent le plus clair de leur temps à se battre entre eux. 
 
Kamal signifie littéralement "l'enfer des neiges". Les démons y vivent par armées entières. Chaque été, ils 

dégivrent et attaquent Tang Mo, mais les hommes-singes ont toujours réussi à les repousser. Autrefois, 
Ada'Soom Dir-Kamal, roi des démons, a tenté de conquérir Morrowind, mais Almalexia et le Roi des Tréfonds 
l'ont vaincu au mont Ecarlate. 

 
Tsaesci signifie "palais des serpents". Cette nation était la plus puissante d'Akavir avant la venue du 

Tigre-Dragon. Les Tsaescis ont dévoré tous les hommes d'Akavir il y a bien longtemps, mais ils ont encore un 
aspect à peu près humain. Ils sont grands, beaux bien qu'effrayants, couverts d'écailles dorées, et immortels. 
Ils ont réduit en esclavage les gobelins des îles voisines, qu'ils font travailler sans relâche et envoient au 
combat à leur place. Leurs terres sont extrêmement étendues. Les habitants de Tamriel pensent à tort que 
tous les Akavirois sont des hommes-serpents, car l'un de ces derniers a gouverné l'empire cyrodiléen pendant 
quatre siècles lors de la dernière ère. Il s'agit de Versidue-Shae, assassiné par la Morag Tong. 

 
Tang Mo signifie "l'île aux mille singes". Il existe de nombreuses espèces d'hommes-singes, pouvant être 

braves ou simples d'esprit (certains étant même totalement fous). Ils sont capables de constituer une 
puissante armée si besoin est car, à un moment ou un autre, toutes les nations d'Akavir ont essayé de les 
envahir afin de les réduire en esclavage. Ils ne savent pas s'ils haïssent davantage les hommes-serpents ou les 
démons, encore qu'ils aient tendance à pencher pour les premiers quand on leur pose la question. Bien que les 
hommes-tigres de Ka Po' Tun aient autrefois été leurs ennemis, les deux races sont désormais alliées. 

 
Ka Po'Tun signifie "empire du tigre-dragon". Les êtres félins qui y vivent sont gouvernés par le divin 

Tosh Raka, le Tigre-Dragon. Leur empire est désormais très étendu et plus puissant que celui des Tsaescis, 
sauf sur les mers. Après avoir dévoré tous les humains, les hommes-serpents ont essayé de faire subir le 
même sort aux dragons. Ils ont réussi à réduire les dragons rouges en esclavage, tandis que les noirs fuyaient 
jusqu'à ce qui était alors Po Tun. Une grande guerre s'en est suivie, qui s'est achevée par l'éradication des 
dragons et a fortement affaibli serpents et tigres. Depuis cette époque, les hommes-tigres cherchent à devenir 
les dragons. Tosh Raka est le premier à y être arrivé. C'est le plus grand dragon qui soit au monde, rayé 
d'orange et de noir, et ses idées sont aussi nombreuses que novatrices. 

 
" Nous allons commencer par tuer tous les serpents vampires ", aime-t-il à dire. Par la suite, il a la ferme 

intention d'envahir Tamriel.  
 


